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 À savoir

Veau aux membres fins qui ne voulait pas boire et qui a bien répondu à Silicea. 
(Photo : màd)

Le début de la vie d’un veau
Martina Berchtold, Barbara Tanner, Karin Choulat et Nicole Studer*– La médecine 
complémentaire est de plus en plus présente dans les élevages 
allaitants,  l’homéopathie et la médecine conventionnelle allant de 
pair. Cet article traite de la naissance, thème ayant aussi récemment 
fait l’objet d’une publication dans la rubrique « Vache allaitante et 
veau : tous en bonne santé ! » (voir la vache mère 4/24, page 78)

Le début de la vie d’un veau nouveau-né ne se déroule pas 
toujours comme prévu et l’éleveur ou l’éleveuse doit gérer 
différents problèmes. Le lever du veau après la naissance 
peut déjà s’accompagner de complications. L’exemple suivant 
montre qu’une bonne gestion, la médecine conventionnelle et 
l’homéopathie permettent d’augmenter les chances de guérison 
et de raccourcir la durée de convalescence. 

Un agriculteur contacte la hotline de Kometian tard le soir. Une 
de ses vaches a vêlé il y a deux heures mais le veau semble avoir 
un problème : il ne se lève pas, reste couché, étire la tête vers le 
haut et semble comme saisi de convulsions. Le veau a subi un 

examen vétérinaire et a reçu du sélénium, le propriétaire lui a 
également donné une dose d’Opium, suite à quoi il a semblé 
un peu plus vif. La conseillère recommande à l’agriculteur 
d’administrer une fois encore une dose d’Opium. Le veau doit 
ensuite recevoir un traitement homéopathique avec Silicea et 
Magnesium phosphoricum (sous forme de sel de Schüssler). La 
conseillère demande un retour le lendemain matin tôt. 

L’agriculteur rapporte que, deux heures après la dose d’Opium, 
il a trait un peu de colostrum et l’a administré au veau. Il était 
à peu près minuit. Le matin suivant, le veau se lève après avoir 
été un peu stimulé et tète lui-même la vache. L’état général 
est nettement meilleur, mais il est toujours chancelant sur ses 
membres. Les tendons sont trop longs, si bien que l’articulation 
carpale se trouve en hyperextension. L’arrière-train est aussi 
touché, mais moins fortement. La conseillère recommande 
de continuer à administrer le médicament homéopathique 
Silicea et le sel de Schüssler no 7. En outre, les membres sont 
temporairement immobilisés. 

Le septième jour de vie du veau, l’agriculteur informe que l’animal 
boit régulièrement et efficacement. Il se déplace beaucoup dans 
le box et, excepté sa démarche, ne présente rien de particulier. En 
raison des problèmes d’aplombs dus à l’élongation des tendons, 
la conseillère recommande en plus un nosode. Environ quatorze 
jours après sa naissance, le veau ne présente plus de problème et 
peut être intégré au troupeau avec sa mère.

Médicaments homéopathiques pour les veaux 
manquant de vitalité :
•	 Arnica : peut être administré à la vache et au veau 

directement après le vêlage. Il aide à décongestionner 
plus vite les voies de mise bas et à réduire ainsi le risque 
de rétention placentaire. Il aide le veau à se remettre 
rapidement des compressions subies dans la filière 
pelvigénitale et donc à prévenir les problèmes survenant 
à la suite d’une pression trop élevée sur le cerveau (p. ex. 
faiblesse de succion).

•	 Antimonium tartaricum : important en cas de liquide 
amniotique sur les poumons (plus fréquent qu’on ne le 
pense, même en l’absence de bruits). Typique : le veau 
tète, s’interrompt, tète, s’interrompt, etc. Des bruits de râle 
peuvent être entendus.

•	 Carbo-vegetabilis : énergie vitale très faible, le mufle et les 
extrémités sont froids.

*Martina Berchtold, Barbara Tanner et Karin Choulat sont homéopathes pour animaux et conseillères auprès de Kometian, Dr méd. 
vét. Nicole Studer est coauteure et responsable du service de conseils de Kometian.
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Kometian

L’association Kometian a été fondée en 2015 et s’est 
spécialisée dans la médecine complémentaire pour 
l’élevage d’animaux de rente. L’objectif principal est de 
promouvoir et d’assurer la santé des animaux de rente 
ainsi que le traitement efficace de maladies, contribuant 
ainsi à réduire l’usage d’antibiotiques. L’association con-
stitue l’organisme responsable de l’offre de consultations 
et représente la partie contractante vis-à-vis des clients, 
du personnel, des sponsors et de la Confédération.

À propos de la fabrication 
des médicaments homéophathiques

Les préparations sont diluées et secouées (teintures-
mères liquides) ou triturées (matières premières soli-
des). On appelle cela la « dynamisation ». Ainsi, par 
exemple, pour une dilution au centième (CH), un 
volume de la matière première (p. ex. teinture-mère 
d’arnica) est dilué avec 99 volumes d’alcool. Une 
goutte de teinture-mère d’arnica est donc mélangée 
à 99 gouttes d’alcool. Ce mélange est ensuite secoué, 
c’est-à-dire frappé au moins dix fois contre un livre 
ou la paume de la main. On obtient ainsi une dilution 
CH1. En reprenant une goutte de cette préparation et 
en la diluant avec 99 gouttes d’alcool puis en secouant 
le tout, on obtient une dilution CH2 et ainsi de suite 
jusqu’à CH6, CH12, CH30, CH200, M (CH1000) et 
XM (CH10 000), qui sont les dilutions les plus cou-
rantes. La solution de la dilution souhaitée est ensuite 
vaporisée sur des granules de lactose, que nous admi-
nistrons. Après avoir dilué à peu près douze fois au 
centième, donc CH12, la matière première n’est plus 
détectable dans le médicament ; ce dernier ne con-
tient plus que des informations qui sont transmises 
avec l’alcool sur les granules.

Pour les matières solides, par exemple Silicea (cris-
tal de roche), un volume est mélangé et trituré avec  
99 volumes de lactose. On procède ainsi jusqu’à la 
dilution CH3. La substance peut ensuite être diluée 
avec de l’alcool et on poursuit comme avec les tein-
tures-mères liquides, ce qui est beaucoup plus rapide.

•	 Causticum : paralysie de la langue et du larynx, le lait ne 
peut pas être avalé, la langue ne peut pas ou mal s’enrouler 
pour boire et pend hors de la bouche.

•	 Opium : veaux apathiques, mous, qui ne se lèvent pas, le 
mufle est chaud.

Médicaments homéopathiques en cas de 
problèmes de tendons :

•	 Calcium carbonicum : veaux avec une bonne ossature, mous, 
lents, semblant têtus, tendons raccourcis.

•	 Calcium phosphoricum : veau aux membres fins, hauts, 
le lait n’est pas bien supporté, bon produit pour les jeunes 
animaux.

•	 Causticum : raccourcissement des tendons, les veaux ne 
peuvent pas se lever sans aide.

•	 Silicea : petits veaux, prématurés, problèmes de tendons

La médecine complémentaire est de plus en plus présente dans les élevages 
allaitants. (Photo : Nicole Studer)

Médicaments homéopathiques en cas d’infection 
ombilicale :

•	 Belladonna : nombril très chaud et enflé, douloureux au 
toucher. Év. avec une hausse de la température corporelle.

•	 Hepar sulfuris : infection ombilicale au début du stade 
purulent ou quand l’abcès est ouvert. Nombril douloureux au 
toucher. Accélère la sortie et l’écoulement du pus.

•	 Gunpowder : infections ombilicales ayant tendance à 
se disséminer dans d’autres régions du corps (p. ex. foie, 
articulations). Peut être administré en prévention.

•	 Silicea : en cas de suppurations, soutient le processus de guérison

Ces listes ne sont pas exhaustives. Suivant les symptômes, 
d’autres préparations peuvent entrer en ligne de compte. En cas 
de doute, les spécialistes de Kometian vous conseillent volontiers 
(voir encadré).	


